
LA LETTRE MENSUELLE DE CONJONCTURE DES MATÉRIAUX DE CONSTRUCTION

L’ÉCLAIRCIE ESTIVALE 
N’A PAS DURÉ    
Après une trêve estivale où les volumes ont 
cessé de reculer au mois le mois, les données 
provisoires de septembre suggèrent de nou-
veau un repli sensible de l’activité des maté-
riaux. Dans le segment des granulats, les pro-
ductions se sont contractées de - 4,8 % par 
rapport au mois d’août (données CVS-CJO) 
laissant leur niveau - 6,5 % en dessous de 
celui d’il y a un an. L’accalmie de l’été permet 
au troisième trimestre de quasiment se stabi-
liser par rapport au trimestre précédent 
(- 0,6 %) et de limiter le retrait sur un an à 
- 4,5 %. Ainsi, sur les neuf premiers mois de 
l’année, l’activité des granulats perd - 7,3 % 
sur un an, le cumul sur douze mois affichant, 
quant à lui, une baisse de - 6,6 %. Du côté du 
BPE, le constat est identique. Après trois mois 
de stabilisation, voire de hausse, les livraisons 
de BPE ont renoué avec une baisse, de - 3,5 % 
par rapport à août et de - 6,7 % au regard de 
septembre 2022. Tout comme pour les gra-
nulats, l’activité du troisième trimestre se cale 
quasiment sur celle du deuxième trimestre 
(- 0,6 %) en restant sur des niveaux inférieurs 
de - 4,8 % à ceux du troisième trimestre 
2022. Les productions de BPE sur les neuf 
premiers mois de l’année et en cumul douze 
mois reculent cependant un peu moins que 
pour les granulats (- 5,7 % et - 5,9 % respec-
tivement, en glissement annuel). 
Notre indicateur matériaux, encore provisoire 
pour le troisième trimestre, traduit des 

trajectoires similaires. Après un deuxième tri-
mestre en repli de - 7,4 % sur un an (données 
CJO), l’activité du panier de matériaux stabi-
lise cette tendance baissière au troisième tri-
mestre (- 7,2 %). Sur les neuf premiers mois 
de l’année, l’indicateur affiche une contrac-
tion de - 8,3 % sur un an, certains matériaux, 
comme les tuiles et briques particulièrement 
exposés à la conjoncture très dégradée de la 
maison individuelle, enregistrant des baisses 
à deux chiffres. 

BÂTIMENT : CHRONIQUE 
D’UNE CRISE ANNONCÉE
La dégradation des indicateurs et enquêtes 
menées auprès des professionnels du bâtiment 
se confirme au fil des mois et s’accentue. En 
octobre, le climat des affaires mesuré par  
l’INSEE s’est encore assombri : les soldes d’opi-
nions, sur l’activité passée et future, sont désor-
mais repassés sous le seuil symbolique des 
moyennes de longue période. Dans le gros 
œuvre, les soldes d’opinion sur l’activité prévue 
et le jugement des carnets de commandes ont 
littéralement décroché en octobre, franchissant 
largement leurs moyennes de long terme. 
Certes, les carnets de commandes dans ce sec-
teur affichent encore 8,9 mois d’activité (contre 
7,4 mois en moyenne sur 20 ans) mais leur éro-
sion se poursuit et pourrait s’accélérer si l’on en 
croit l’évolution récente de l’opinion des profes-
sionnels sur leurs carnets. Dans ce contexte, les 
tensions sur l’appareil productif continuent de 
se modérer, rejoignant peu à peu des niveaux 
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 Marché des matériaux (Données CJO)

* Variation en % par rapport à la même période de l’année précédente en données corrigées du nombre de jours ouvrés - (p) Provisoire - (1) Données 
de production ; autres matériaux : livraisons - (2) Le volume de l’indicateur matériaux correspond à la somme des livraisons des produits suivants : 
ciment, BPE, granulats, produits en béton, tuiles et briques. La variation en % de l’« Indicateur Matériaux » est égale à la somme des variations de 
chaque produit - (3) Données du mois d’août 2023.

RÉSULTATS EA 2020
	 Niveau	 20/19 %	 4e trim.	 12 mois	 1er trim.	 2e trim.	 3e trim.	 9 mois

GRANULATS (1)	 331,1 Mt	 - 8,6	 - 4,0 	 - 4,2	 - 12,9	 - 4,5	 - 4,5	 - 7,4 (p)

BPE	 37,0 Mm3	 - 9,2	 - 5,9	 - 3,6	 - 7,3	 - 4,7	 - 4,9	 - 5,8 (p)

ADJUVANTS	 0,1 Mt	 - 11,7	 nd	 nd	 nd	 nd	 nd	 nd
CIMENT	 18,6 Mt	 - 4,5	 nd	 nd	 nd	 nd	 nd	 nd
TUILES 	 2,0 Mt	 - 7,3	 - 1,3	 - 0,5	 - 9,1	 - 4,1	 - 20,9 (3)	 - 11,3 (3)

BRIQUES	 1,8 Mt	 - 7,3	 - 1,2 	 + 0,3	 - 15,2	 - 19,1	 - 25,4 (3)	 - 18,3 (3) 
PROD. BÉTON BÂTIMENT	 14,4 Mt	 + 0,1	 - 0,3	 - 1,7	 - 8,2	 - 13,3	 - 13,5	 - 11,6
PROD. BÉTON TP	 6,2 Mt	 - 7,5	 - 1,2	 - 3,1	 - 9,8	 - 16,3	 0,2	 - 9,6
INDICATEUR MATÉRIAUX (2)	   461,0 Mt	 - 8,3	 - 3,6	 - 3,2	 - 9,9	 - 7,4	 - 7,2 (p)	 - 8,3 (p)

2022* 2023

A u fil des mois,  
le ralentissement  
de l’inflation semble  

se confirmer. Mais cette bonne 
nouvelle s’accompagne hélas  
d’une modération de la croissance. 
L’activité économique (notamment 
de la branche construction)  
subit désormais le contrecoup  
de l’érosion du pouvoir d’achat et 
d’investissement des ménages, 
rongé par les hausses de prix  
et de taux d’intérêt. Néanmoins,  
si ce mouvement de désinflation 
laisse entrevoir la fin du cycle  
de resserrement monétaire, il ne 
garantit pas pour autant un accès 
au crédit bancaire plus facile.  
Ce contexte, conjugué à une 
raréfaction des dispositifs publics 
de soutien au logement, plonge  
le secteur du bâtiment dans  
un marasme profond, entrainant 
dans son sillage les secteurs amont 
(matériaux) et bientôt aval 
(immobilier, entretien…).  
Dans les travaux publics,  
la résilience de la clientèle privée 
et publique dont les 
investissements sont rythmés par 
les grands chantiers et le cycle 
électoral permet à l’activité  
de se maintenir mais la dynamique 
des travaux reste très hétérogène 
selon les territoires et leur 
spécialité. Et pour l’heure,  
la demande de granulats semble 
peu mobilisée par les chantiers TP 
tandis que celle de BPE pâtit  
du déclin constructif.

AU TROISIÈME TRIMESTRE,  
LES PRODUCTIONS  
DE GRANULATS ET DE BPE  
ONT CESSÉ DE SE DÉGRADER 
PAR RAPPORT  
AU DEUXIÈME TRIMESTRE

- 0,6 %
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proches de la normale, excepté pour le person-
nel où subsistent encore quelques tensions, 
tandis que l’évolution des prix prévus continue 
de s’assagir. Ces tendances font écho aux 
autres indicateurs sur la construction et l’immo-
bilier, récemment parus, et qui confirment le 
marasme du secteur. Ainsi, la dernière enquête 
menée par l’INSEE auprès des promoteurs 
immobiliers indique qu’en octobre les perspec-
tives de mises en chantier de logements ont 
atteint leur plus bas niveau historique ! Le léger 
rebond du segment « destiné à la location » 
(sans doute lié à l’anticipation de l’arrivée à 
échéance du dispositif Pinel fin 2024) ne par-
vient pas à compenser le plongeon du segment 
de l’accession. La frilosité des promoteurs ne 
fait que répondre à la conjoncture particulière-
ment sombre des ventes de logements neufs : 
au cours du troisième trimestre en effet, selon 
les données du ministère, les réservations d’ap-
partements et de maisons individuelles ont 
encore chuté, de - 12,1 % par rapport au tri-
mestre précédent (données CVS-CJO), ce qui 
porte à - 40 % le recul des ventes sur un an (soit 
16 201 unités). Du côté des CMistes (segment 
individuel diffus), le constat est identique avec 
une chute de - 38,6 % sur un an à fin sep-
tembre (soit 66 800 maisons à construire sur un 
an, un niveau divisé par deux par rapport à la 
moyenne long terme). Cet effondrement des 
ventes se couple d’une contraction sévère de 
l’offre qui atteint près de - 33 % sur l’année à 
fin septembre (dont - 54,8 % pour les maisons 
individuelles et - 31,4 % pour les apparte-
ments). Dans un marché au point mort où les 
stocks d’invendus augmentent (+ 16,7 % sur 
un an, soit 131 400 logements dont la majeure 
partie est encore à l’état de projet), les prix du 
neuf se modèrent. En légère baisse pour les 
appartements (- 0,9 % par rapport au trimestre 
précédent mais + 1,1 % sur l’année), ils conti-
nuent cependant d’augmenter pour les mai-
sons (+ 1,1 % au troisième trimestre contre 
+ 2,7 % sur l’année). Mais cette accalmie sur les 
prix de l’immobilier neuf ne suffira pas à relan-
cer la demande. 

carole.deneuve@unicem.fr
UNION NATIONALE DES INDUSTRIES DE CARRIÈRES ET MATÉRIAUX DE CONSTRUCTION
SERVICE ÉCONOMIQUE - SERVICE STATISTIQUE
16 bis, boulevard Jean Jaurès – 92110 Clichy – Tél. : 01 44 01 47 01 – Fax : 01 46 22 59 74
contact@unicem.fr - www.unicem.fr
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En effet, face aux pénuries de logements, dans 
le secteur libre comme dans le secteur social, 
l’attentisme des promoteurs et des investis-
seurs et la raréfaction de l’offre devraient main-
tenir un déséquilibre du marché favorable à des 
prix élevés. Pour l’heure, les mises en chantier 
de logements continuent de plonger : fin sep-
tembre et sur trois mois, elles se contractaient 
de - 21,7 % sur un an, portant à 315 800 loge-
ments le cumul sur douze mois. Et il n’y a guère 
à espérer du côté des autorisations qui s’en-
foncent de - 29,2 % sur un an au cours des trois 
derniers mois, soit autant que la tendance sur 
douze mois (- 28,3 % avec 371  800 permis). 
Longtemps résilient, le secteur des locaux  
d’activité dévisse à son tour avec une baisse  
des ouvertures de chantier de - 11,8 % sur un 
an au cours des trois derniers mois et un repli 
des permis (- 6 %). 

TRAVAUX PUBLICS : 
SEULE BONNE 
NOUVELLE ?
Au milieu de cette crise de la construction, 
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dont l’ampleur est aggravée par la conjonc-
tion de facteurs à la fois financiers, conjonc-
turels et institutionnels (avec une politique 
procyclique menée par l’exécutif), les tra-
vaux publics se distinguent par un bilan plus 
positif. Dans l’enquête trimestrielle de la 
FNTP du mois d’octobre, les professionnels 
se montrent plus confiants sur leur activité à 
venir, tant auprès de la clientèle privée que 
publique. Ils jugent également plus favora-
blement leur activité récente même si les 
carnets se regarnissent moins que cet été, 
tout en restant supérieurs à la moyenne de 
longue période. De janvier à septembre, les 
travaux réalisés progressent de + 4,8 % sur 
un an (en volume, CVS-CJO) et les marchés 
conclus ont gagné + 13 %, dont une hausse 
de + 5,3 % au troisième trimestre. Cette 
dynamique est encourageante mais ne 
concerne toutefois pas tous les territoires ni 
tous les corps de métier. Surtout portés sur 
le génie civil/transport collectif et l’énergie, 
ces chantiers se concentrent pour le 
moment dans les grandes métropoles et 
centres urbains. ■

(Données CVS-CJO)
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Granulats
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 Volume de production granulats et BPE  Production de granulats et de BPE 

(cumul douze mois, variation en % - séries cvs-cjo)(données mensuelles - séries cvs-cjo)

Granulats

 Production de granulats et de béton prêt à l’emploi 

	 JUILLET	 AOÛT	 SEPTEMBRE*	 3 DERNIERS MOIS	 CUMUL	 CUMUL

% de variation	 m/m-1	 2023/22	 m/m-1	 2023/22	 m/m-1	 2023/22	 t/(t-1)	 t/(t-4)	 2023/22	 a/(année -1)
								      

GRANULATS	 +0,4	 - 3,6	 + 3,3	 - 3,4	 - 4,8	 - 6,5	 - 0,6	 - 4,5	 - 7,3	 - 6,6		
							     
BPE	 +0,4	 - 5,1	 + 1,1	 - 2,5	 - 3,5	 - 6,7	 - 0,6	 - 4,8	 - 5,7	 - 5,9

JANV. - SEPT. 2023 12 DERNIERS MOIS


